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CHAMBRE DES DEPUTES 
Fin. de la séance du j*uél M Jutn 191S 

LA LOI DE 3 ANS 
Le président du conseil, M. BARTHOU, 

continue en. ces termes : M. Vaillant s'est 
étonné que deux cations alliées et envies 
aient des convention* militaire». Le gou
vernement a connu les intention» de la 
Russie et il sait que nou» pouvons comp
ter sur une collaboration commune. (Vifs 
applaudissements. J 

M. BARTHOU (ait ensuite un très 
court résumé des renforcements alle
mande, et il assure crue la France a, Jus-
eju'à 1913, suivi l'Allemagne sur ce ter
rain. 

Le président du conseil poursuit son 
examen des effectif». II explique que l'ar
mée allemande étant maintenant de 
870.000 nommée, l'armée française ne 
reste, dan» l'état actuel, que de 480000 
hommes. 

M. BARTHOU. — Entre les deux armées 
destinées & assurer la sécurité du paye, 
i l y a donc un écart considérable. 

La Chambre écoute attentivement M. 
Barthou. 

LE PRESIDENT DU CONSEIL combat 
l e contre-projet Augagneur. Puis fl rend 
nommage aux réserves. U dit cependant 
qu'elles ne peuvent pas être armées en 
premier plan. 

Les député» sont de plus en plus nom
breux. Les socialistes sont maintenant 
seuls à se montrer bruyants et à inter
rompre avec vivacité. 

Peu à peu le silence se rétablit. 

DÉCLARATIONS DE M. BARTHOU 
M. BARTHOU reprend la parole. Il dit 

que le gouvernement soutiendra dans ses 
lignes essentielles le projet qu'il a déposé. 

Le président du conseil repousse donc 
l e contre-projet Augagneur qui ne peut 
pas donner les effectifs nécessaires 

M. BARTHOU insiste ensuite en faveur 
d e la loi de 3 ans et il déclare que le gou
vernement combattra le contre-projet Mes-

6imy et Paul Bancour. n s'expliquer* 
d'ailleurs en temps voulu sur ce peint ; 
mais U peut dire dès maintenant q u i ! 
combattra à ce moment, arec la même 
énergie, comme il combat à l'heure ac
tuelle. (Vifs applaudissements.) 

M. BARTHOU termine en donnant lec
ture d'une lettre de M. Iules Ferry, en
gageant ses amis à renoncer à certaines 
utopies décevantes, qui ne peuvent pour 
l'avenir, que nuire à la défense nationale 
an milieu du danger I (Vifs applaudisse
ments.) 

M. BARTHOU, au milieu de l'attention 
unanime, trace un long tableau de notre 

' politique depuis plusieurs années. Il af
firme que « nous avons toujours prouvé 
notre volonté de paix dans la dignité et 
dans l'honneur du pays I » 

Le président du conseil est très longue
ment applaudi sur un très grand nombre 
de bancs. Le» applaudissements dorèrent 
longtemps et M. Barthou est félicité par 
u n grand nombre de députés en rega
gnant «on banc. 

La suite de la discussion est renvoyée 
à os matin. 

Séance levée à 7 h. lu. 
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S E N A T 
Fin de la séance du jeudi M juin Hit 

L U LION M O U CHEMINS OR PRR 

Apres quelques mots de M. Linthillac 
qui expose l'intérêt du projet, M. THIER
RY demande au Sénat de voter le projet 
qui lui est soumis. 

Le projet est adopté. 
LR PORT DR NANTES 

Le Sénat aborde ensuite un projet ds 
loi adopté par la Chambra, concernant 
l'amélioration du port d s Nantes. 

Apres une courte intervention du mi
nistre de» travaux publies, l e projet est 
adopté. 

Séance levée à 6 heures. 
Séance aujourd'hui. 

UN AMI GÊNANT 
Le fr.\ Thalamas entra, U y a quelques 

années, dans H vie politique en insultant 
J<-<àim,? d'Arc. Un tel début promettait 
ToRj <i«j suite, le (T.". malotru devint l'un 
des grande tavoris de la Presse maçon-
nu (ue, représentée chez nous par le « Ré-
rvoil » et l e « Progrès ». 

Oui- ; mai» il advint que, mercredi, le 
chéri des Loges traduisit, avec une trop 
M «Dur ne stneerts» les haines anticléricales 
de *Jn parti 

Nos lecteur» connaissent l'incident. En 
narine séance de la Chambre, on venait 
d'apprendre l e décès de M. Aynard, mort 
A lu tùche. M. Dron lui-même, qui prési
dait, sentit qu'il était de la plus élémen
taire convenance ds lever la séance en 
signe de deulL 

Mais le U:. Thalamas, lui, était incapa
ble de s'associer aux sentiments délicats 
de ses collègues, qui s'inclinaient respec
tueusement devant la mort. 

Lever la séance, à l'heure où précisément 
(Ton discutait les projets de défense laïque 1 
Le fr.'. Thalamas déclara tout net que 
c'était « une honte » et que la Chambre 
faisait ainsi .. le jeu de la réaction ». Jeudi 
matin, le goujat a été conspué comme il le 
méritait par toute la Presse indépendante. 

Mai» ouvrez le « Progrès » et le « Ré
veil ». Ces deux journaux, avec un accord 
touchant, gardent le parfait silence ma
çonnique sur le cas de leur cher ami Tha
lamas. Pas une phrase ; pas une ligne ; 
pas un mot ! Notes pourtant que le « Ré
veil » avait à la séance de la Chambre un 
•nvoyé spécial l!l Où donc ce délégué 
avait-il les oreilles ? 

» Réveil » et i. Progrès » ont commis une 
escobarderie : ils ont manié la réticence 
avec un superbe mépris de leur» lecteurs, 
qu'Us ont une fois de plu» trompé» •dém
inent, cyniquement 

L'un des plus fougueux partisans de te. 
tyrannie scolaire, le fr.'. Thalamas n'a
vait fait que manifester atrocement la 
haine très réelle dont les combistes sont 
animés vis a vis des catholique». 

Les sectaires du Bloc, pour assouvir 
leurs rancune», ne reculent pas même de
vant l'assassinat. Us l'ont prouvé & l'épo
q u e des Inventaires. Et donc, les parole» 
du s*/. Thalamas ne dépassaient pas la 
brutalité de leur» actes. 

Oui ; mai» les journaux des Loges veu
lent faire croire que leurs ami» «ont de» 
apôtres de la tolérance. Chaque matin, les 
lecteurs de la Presse maçonnique appren
nent par leurs gazettes que les intolérants 
sont les catholiques. 

Le cas Thalamas aurait pu ouvrir Isa 
yeux aux malheureuses/ dupes du « Pro
grès » et du » Réveil ». On l'a supprimé. 
Ah t si an député de l'opposition s'était 
permis le quart de» grossièretés léchées 

(trier par l'insutteur de Jeanne d'Arc, quel 
hrecarme chez les orfraies des Loges. Mai» 
os» bêtes-là ne s s scandalisent qu'à 

Gazette du Nord 
g On annonce la mort : 
t « " A ESTAIMRUIS (Belgique), ds 
•Vers Marte-Hetfwlg». religieuse de la Ste-
.Union, ancienne supérieure de la maison 
«1» lu rue du Vieil-Abreuvoir a Roubaix, 
,décédée dan» d'admirable» sentiments de 
résignation, dans sa 60" année. 

Le» funérailles auront llsu samedi à 
0 h. 1/2, à l'église d'Eetaimpui». Réunion 
jeui pensionnat à 9 h. 1/4. 
. « M A LILLE, de Mme Rsnott Fsneert, 
née Otémsntlne Manteu, décédée le 25 
ju in , dans sa 67* année, munie des sacre
ments. 

La déliante était la mère de M. l'abbé 
yiorent Fenaertmaitre de conférence» aux 

. faculté» catholique», et de M. Henry Fe-
jetaert, conseiller municinal ds Lamhsraart 

Les funérailles auront lieu samedi à 
neuf heures, en l'église Saint-Martin d'Es-
quermes. 

vt* A LVs-LEZ-LAftMOY, ds M. Henri 
Ragé, décédé à l'âge de 72 ans. Le défunt 
a été, pendant 30 ans, employé au secré
tariat de la mairie de Roubaix. 

v w Au château de MONTROH près de 
Montauban, de M. Mari» Oèwasoiiné ds 
Pérlgnen, ancien chef ds bataillon au 8» 
régiment d'infanterie a Seint-Omer 

« * Jeudi, à huit heures et demie, ont eu 
i i î ï U Î S I '**»» Saini-Vaast, à ARWEN-
TI*MR», les funérailles de M. Martial Ds-
•anlMk, gymnaste de la Saint-George», dé
cédé au 84* de ligne, au Quesnov 

Une délégation de ses camarade» du ré
giment était venus avec deux sous-effleier». 

La levée du corps fut faite par M. De-
necker, vicaire à Saint-Vaaet. 

Le cercueil était porté par quatre sol
dats et entouré par la Société de gymnas
tique La Saint-Georges. 

Deux gymnaste» portaient les couronnes 
offertes par les soldats du 8é*. 

Les deux frères du défunt conduisaient 
le deuil, accompagnés de M. Hasbrouck, 
aumônier de la Saint-Georges. 

Noua avons remarqué dans la nombreuse 
assistance M. Danselte. député ; M. Lam-

j bert, industriel ; M. Dansette, président 
• d honneur de U Saint-Georas» ; M Le-
! çouUe, aumônier de la Saint-Maurice : M. 

pufour, «umonier de la Fédération de 
J. C. du canton ; MM. Linsslle» et Guillau
me, professeurs à Saint-Jude. 

- , ^ . J e u d i o n t * ° "*«. « Notse-Dame, à 

Distant, ftlle de M. et Mm» Demont-Brs-
ton, décédée à Wissant, dans sa 18- année. 

Non» recommandons aux prières l'ara» 
des défunts et offrons à leurs familles nos 
chrétiennes condoléances. 

/ « « M . Morte. Soies* (7 an* et 7 quarant ). 
* n--i-

_*2J Mardi, a onze heures, a s u heu, en 
1 église Notre-Dame de Lourdes à LA 
0MAPRU.E D ARMENTIRRES, le mariage 
de M. Paul Ksignart avec MU» Alexandrin» 
Rasssry. 

Une nombreuse assistance était venus té
moigner aux jeunes époux sa sympathie 
et ses vœux de bonheur. 

Le consentement a été reçu et la masse 
dite par M. le curé de la paroisse assisté 
de MM. les abbés H. Degruson et Démou
las. 

Au cour» de la cérémonie, M. Caboche a 
denné quelques morceaux de circonstance. 

VM. Jeudi à midi eut lieu, en l'éaiiaa, 
Saint-Géry, a 0AMRRAI, le m a r i a g T d e 
MRS VVSSMS de Raaaawu, fille deTM. et 
de Mme Eug. de Beaumont, avec M. Rterra 
Rsurgusti», fils du docteur et de Mme 
BourgueUe. ^ ^ 
„**• , tfmoùis étaient : pour la mariée, M. 
Henri ds Beaumont, son oncle, et Mme Le 
Bigot, sa sœur ; pour le marié, MM. Jules 
et Edouard Deiattre, ses oncles maternels 

Le consentement a été reçu par M Bous-
semart, doyen ds Saint-Géry, qui a pro
noncé une délicate allocution. 

Plusieurs morceaux de musique ont été 
exécutés pendant la cérémonie. 

Mgr l'Archevêque a envoyé sa bénédic 
tion à M. et Mme Bourguelle de Beau
mont 

aaassjaa. 

**% On nous pris instamment de recom
mander aux prières ds no» lecteurs la 
conversion d u n malheureux père da 
famille. ^ m 

• M I N C I FOUR AUTOS 

MOTEURINE 

ÉCHOS 
OHcarm oc rat DO NORD 

— M. Bétremteux, contrô
leur ds 3* classe des services électriques à 
Douai, est nommé contrôleur de seconde 
classe à Lille. — M. Blondal, équipe de 
seconde classe à Baisleux, est nommé 
équipe de première classe, même rési
dence. — M. Lutrun, équipe de première 
classe à Ascq, est nommé au même titre A 
Baisieux. — M. Lamirand, employé à La 
Madeleine, est nommé receveur à Ques-
noy-sur-Deule. — M. Dodmois, employé à 
Orchiss, e s t nommé employé à La Made
leine. — M. Descamp, facteur-mixte d s 4* 
classe à La Baasée, est nommé employé à 
Orchies. — M. Sellier, receveur chargé d s 
la grande et de la petite vitesse, à Marry, 
est nommé employé au contrôle des re
cettes. — M. sëloise, équipe de première 
classe, à Luis, est nommé au même titre, 
à Paris. — M. Râteau, receveur grande «t 
petits vitesse, à Pterrentte, est nommé 
sous chef de la grande vitesse à Dun-
averque. 

ADTES DR COURAGE 
Les distinctions honorinquee ont été dé

cernées : 
Médailles ds bronza. — Louis Leroy, ou

vrier potier à Estaires ; Emile Ernout, gé
rant au buffet à Hazebrouck. 

Mention» honsrahl»».— Jules Cocheteux, 
employé de bureau à Lille ; Désiré Duhaut, 
wattman à la Compagnie des Tramways, 
& Lille ; Joseph Leblois, cultivateur à Thi-
vencelles ; Camille Dorchiee, contremaître 
maçon à Lambersart ; Henri Crépàn, ser-

§;nt de pompiers à Roubaix ; Joseph 
oute, marinier à Aubry ; Narcisse Fos-

sart, marinier à Dunfcerque ; Emile Leplat, 
rattacbeur à Tourcoing. 

Lettre» «a tél l iRail ini , — MM. Victor 
Dumont, 'contremaître d s rubansrla à Co-
mtnss ; Céseatin Uénard, serrurier à Mau-
beuge; Paul Duriez, garçon livreur à LHès; 
Théoph. HensbeL cantonnier 4 Mortoeouue; 
Achille Lambin, employé d s commerce à 
Comtoes ; Joseph Papeghehn, bourrelier à 
SscBn ; An. Bsasrt, journalier à Paobes-
ThumesnAL 

OONSERVATOIRE DE PARIS 
Parmi les noms des lauréat» du Conser

vatoire de Paris, nous resewons ceux de 
M. Edouard Desplanques, qui obtient le 
1* prix ds trombone, et de M. Oscar 
Dhondt, qui obtient le 2* prix. 

Tous deux sont anciens élèves d s M 
Masurel au Conservatoire de Lille. 

MM. Lamaire et Marcel Thys, anciens 
élèves ds M. Tribout au Conservatoire de 
Lille, obtiennent le l " et le 2* prix de cor. 

LR CANAL OU NORD 

La création de os canal, entreprise avec 
le concoure financier de la Chambre de 
Commerce de Douai (26 millions), et la 
garantie du Comité des Houillères du 
Nord et du Pas-de-Calais, est en bonne 
voie d'exécution. 

Pour permettre aux Intéressés d s se 
rendre compte de l'état des travaux, MM. 
Nlncà, ingénieur en chef du canal du 
Nord, et Cambournac, ingénieur des ponts 
et chaussées, organisent une excursion à 
ce canal. Des autos partiront d» Douai 
samedi prochain 28 courant et conduiront 
sur lss travaux MM. les membres d s la 
Chambre de Commerce de Douai et du 
Comité des Houillères. 

•4MWRTR DR QEOORAPMIE DR LILLE 
La Société de Géographie organise pour 

les 20 et 21 juillet une excursion dans le 
Fonthieu : AbbeviUe, St-Riquier, Rue et 
St-Valéry-sur-Somme. 

Lss inscriptions sont reçues au secréta
riat d» la société. 

LA... RENTE »m l'RROALMW 

Au palais de l'Industrie qui fut élevé 
aux Qtamps-Elysées pour l'Exposition de 
1867, et plu» tard servit à d'autre» exhi
bitions, an avait élevé, pour desservir les 
galeries supérieures, un escalier qui ne 
devait être que provisoire. U fallait qu'on 
pût l'enlever, car, & certains moments, il 
eût pu gêner la circulation. 

Un entrepreneur fournit donc l'escalier 
en location. 

A l'Exposition de 1900. l'escalier provi
soire fut installé a u Grand-Palais, qui 
remplaçait le Palais de l'Industrie. 

U en est résulté que, depuis 1880 jus
qu'à nos jours, le propriétaire de l'esca
lier et sa ta mille s s sont fait bon a n mal 
an une dizaine de mille francs de rente 
avec leur échafaudage de bois. Ce revenu 
a même été inscrit dans un contrat d s ma
riage et, à une outre époque, légué par 
testament 

Il n'est donc pas nécessaire, pour se 
faire des rentes, d'élever des lapins. Il 
suffit de connaître l'art... d'an poser aux 
contribuables. 

LE NORD A LOURDES 
Las affiches annonçant le prochain pè

lerinage de Lourdes ont été envoyées 
cette semaine à toutes les paroisses du 
diocèse. Le comité prie MM. les Curés de 
vouloir bien les faire poser au plus tôt 
dans les église» et les signaler à l'atten
tion des fidèles. 

Ce» affiches contiennent la plupart de» 
renseignements Nécessaires aux pèlerins 
de Lourdes. On peut «'inscrire dès main
tenant sauf pour les train» de Reasjasv 
deur, Rlani lies», Bleu-Roea, Ras», Reugs 
et Vletst qui n'ouvriront leur registre 
d'inscriptions que le 15 juillet — et pour 
les train» Vert et Riait» qui n'accepteront 
les demandes qu'à partir du 28 juillet. 

80US0XUPTI0N 

Steenvoorde. — L F. P Fr. 10 • 
Mlles Lasssna 6 * 
Inchy. — Anonyme M • 
Anonyme. — Pour uns malade te > 
A. D. — Pour obtenu- une grecs tem

porelle a M 
N.-D. de Bonsecours, guérisses-

nous 60 • 

L'ECOLE LIBRE DE S'-POL-SURHE» 
UN JUGEMENT INTEREMANT 

Le Tribunal civil de Dunkerque, par un 
jugement fortement motivé, a clos jeudi 
matin le procès existant entre les ayants-
droit d s Mme Hubert, donatrice des éco
les libre» de Saini-Pol, représentés par 
M« Carrais et Alfred Dumont, et la com
mune. 

On sait la genèse de cette affaire : Mme 
Hubert, fondatrice et Insigne bienfaitrice 
de la commune, lui fit don d'une école de 
filles, à condition qu'elle fût dirigée par des 
religieuses ; sou héritière. Mil» Pauline 
Lebêau, dans son testament, donna le droit 
à M* Cavrois d'actionner la commune en 
révocation de donation an cas ds laïcisa 
tion. Or, la municipalité Marquis, en dé-
oembrs dernier, e n expulsa la» religieuses ; 
l aOaire, portés au tribunal h) U -pimrsPt. 

— — — • 
fut mise eu délibéré après un» éloquente 
plaidoirie de M* Dumont. 

Dans son jugement, le tribunal recon
naît, e n e'appuyant sur la loi de 1904, qui 
supprima l'enseignement congréganiste, à 
M* Cavrois |» droit d'actionnsr l a demande 
en révocation : rejette l'argumentation de 
M* Défessé, avocat de la commune de 
Saint-Pol, qui prétendait que la donation 
était affectée d'une charge cultuelle et tom
bait pas suite sous les lois de 1905 et 19GE 
sur la Séparation des Eglises et de l'Etat, 
et, en conséquence, prononce la révocation 
de la donation des écoles, au profit de M* 
Cavrois, dit que la commune aura à lui 
remettre, dans te mois de la notification de 
ce jugement, écoles et terrain, et la con
damne à tous las dépens. 

M^L'ARCHEVEQUE 
•L V A L E N C I E N N E S 

Mgr 'Archevêque, arrivé mardi soir à 
Vaiencisnnes, a réservé sa première visite 
pour le presbytes» de Saint-Nicolas, où 
ranguemsnt il s'est entretenu avec les re
présentants des œuvre» paroissiales. 

Mercredi, Sa Grandeur célébra la messe 
à l'orphelinat de la Satie te Comte, puis, 
en l'église Saint-Nicolas, donna la Confir
mation à plus de 400 enfante. Mgr Cap-
pliez, dans un vivant et attachant tableau, 
exposa tes progrès accomplis grâce à l'ef
fort des divers groupements paroissiaux. 
Au pieux e t charitable archiprêtre, à ses 
collaborateurs, à l'excellente population, 
Monseigneur dit sa vive satisfaction. 

Jeudi matin, à huit heures, ce fut te 
tour du Collège Notre-Dame, où Sa Gran
deur célébra l a messe de communion, et, 
avant de confirmer 25 élèves, prononça une 
délicieuse allocution. 

La cérémonie terminée, un jeun» élève, 
M. Michel Lsfemvrs-fioulan, adressa à 
Monseigneur un compliment délicat, pute, 
au parloir, Sa Grandeur voulut bien rece
voir le distingué corps professoral, qu'il 
félicita de sa valeur proteasàonnelte et de 
son esprit d'apostolat 

Du Collège, Monseigneur gagna, à tra
vers le» rues décorée», le presbytère d» 
Notre-Dame, où tes groupes psroioaIsnT 
d'hommes et de jeunes gens vinrent te 
prendre pour te conduire à l'église. 

Sa Grandeur entend un intéressant rap
port de M. te chanoine Jourdain, puis in
siste sur la nécessité d'établir partout des 
écoles libres et des catéchismes volontaires. 

Après la Confirmation donnée à 300 en
tants ds la paroisse, de Marty, Famar» et 
AuJnoy, Monseigneur entendit un gracieux 
conmiknent de Mlle Louise Ledaux, élevé 
de l'école de l'Immaculée-Conception, qui, 
ds simple externat, va devenir, en octobre, 
un pensionnat. 

M » 0 «a» 

Les évolutions du « Dupuy-de-LêtiM » 

Notre beau dirigeable « Le Dupuy-ds-
Lome », parti jeudi matin de Maubeoge, 
est vsnu taire u n s randonnée dans la ré
gion ds Valenctennes et Saint-Arnaud. 

Vers neuf heures et demie, il passait au-
dessus d s Valenctennes. Les habitants ds 
Ralsmss purent l'admirer à loisir, quelques 
Instant» après, se dirigeant ver» Saint. 
Arnaud. 

Les Amaudinois voyaient pour la pre
mière fois te dirigeable ; aussi furent-ils 
heureux d s cette visite inattendue. 

Vers dix heures, te « Dupuy-de-Lome » 
reprenait te roule de Maubeuge. 

COMICE AGRICOLE 
DR L'ARRONDISSEMENT DR LILLR 

Nous rappelons que les concours an
nuels du Comice agricole de Lille ont heu, 
cette année, à La Bassée, les 6 et 7 jui l let 

Ils comprendront : un concours d'ani
maux reproducteurs des races bovine, 
porcine, ovins et chevaline ; un con
cours d'animaux de boucherie- ; une Ex
position internationale de machines et ins
truments agricoles ; une Exposition de 
produits agricoles divers et maraîchers et 
une Exposition de volailles, animaux de 
basse-cour et chiens servant & l'agricul
ture. 

A la suite de» opérations de» différents 

Iurys, un banquet par souscription aura 
ieu le dimanche fi, à 2 heures, au café de 

la Liberté, Grande-Place, à La Bassée. 
Demander le programme complet et se 

faire inscrire d'avance au secrétariat gé
néral, 122, rue de Parte, à Lille. 

En outre un Congrès relatif à la cul
ture du tabac se tiendra te lundi 7 juillet, 
à 3 heures de l'après-midi, à l'Hotei-de-
Ville de La Bassée. 

BREVET ÉLÉMENTAIRE 
JEUNES FILLES 

Ammtux, Antoine, 
Bardeux, Banbé-

, Beauvou. Bec-
Louise. Bellon 

-4a> T i T T t X J I 
La lettre S, tirés au sort, a désigné 

l'ordre dans lequel ont eu lieu te» examens 
oraux de» candidates. 

Sont reçues définitivement : 
Mlles Sacre. Sergeant, Smssrs. Tami-

niaux, Tancré, Tatuiclaux, ThieBry, Thion-
detet, Timmermani, Trlcat. Vaganay. Vail
lant Marthe. Vacbecelaere, Vangehuchtea, 
Va*seur, Vast. Yencommerbeck, Verbelle. 
Vuulsmot. Wattrelsa. Weil, Woestelandt, 
Woitrain. 

Abry, Allely. 
Augem. Bâillon, 
lemy, Bsaarepaixe, 
quet, Beeussert, Béghln 
Bernard Louise, Bertrand. Besème, Beugniei, 
Beurrier. Blomme. Bodart Marte, Bodart Mar
guerite. Boddaert Madeleine. Boêt. Bolsacq. 
Bonvolsin, Boaachem. Boulant, Bouly. Bri 
chant, Bricout, Broin. Bryere. Brigo. Bul-
au»e. — 

(sboche Caby. Caillet, Caloo. Cappelte, 
Cartier. Carrez, Csstelaln Alice, Castetein 
Clair», Cauchy. Causaart. Champlllou. Char
rier. Chombert de Lauwe, Claro, Coin, Cons
tant, Coulai. Crespei, Crinque. 

Dasye, Dansette. Derchez. Debsene. De 
Brayne, Harem pi. Oeclercq Denise. Dé
clarai Marie. Defrelin, Degans. Debaene, De
lacroix, Dstannay Hélène. Delay Mathllda, 
Delcorde. Deléarde. Delecaut. Delcrue Pau
line-Eugénie. Delsruelle. Deleaalle. Delobel 
Julia, Deloux. Delsenne. Demogeot, Denyï, 
Dessaint Germaine. Destombes, Devulder, 
Dhelln Gilbert». Dieu, Docquivr, Doignies. 
Douay Hélèn». Drouln, Druun. Duban, Du-
bru lia 

Sur 1SK jeunes Allés admise» aux épreuves 
orales. 189 ont été dénnitivement reçues. En 
votel tes noms : 

Muas Adam. Ailier, Anacbe, Andreton, 
Anselln. Apnourchaux, Bastln, Bavière, Be-
leuger, Maria Benoit. Bernard, Berlin, 
Bodo. Bonnet. Bossaert, Bossu, Bourgeois, 
Bourain, Boutard, Brancart. Burette, Ca-
ouanl. Caron Agnès Carpentier, Jenny 
Carpsnlter, Castaing, Castel, Cat, Caziu, 
Cnagnon, Chandelier, Charte. Charlier. 
Charpentier, Châtelain, Choteau, Claisss, 
Clavier. Comte, Coquant Cormorant, Cortlex. 
Coulon. Coupes, Ceorgette cousin, Couez, 
Dablaln, Dacremont. 

Dams. Dan. Dechy. Deheger, Marthe 
Delacourt. Sophie Delacourt. Alice De-
lannoy. Claire Delannov. Delplancq, Demeu-
leroeeswr, Demoncheai • Denève, Dequeker, 
Deiesmes, Desailly. Le .re Desmldts, Devos, 
newiwun, D'Hondi. Uidrit, Dlnnequln. Isa
belle Dlslaire. Druslls, Druon, Aimée Dubois, 
Marguerite Dubois, Benne Ducnsieau, Dues, 
Dulieu, Madeleine Dumont, Marguerite Du 
BMW, Dupir», Duprst. Dassari Durent, 
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LE SUCRE BÉÛHIMj 
Eooitn, Eidensckeuk, EsqueUsse, Btevé, 
faou, bontame, Gallet, Gaquerre, Gen-
Kembre, Gervot, Ghssrssrt, Ghesqulers, 
Jeanne GodeJroy, Goris, Henneblcq, Herlin, 
Hertgès Hesse, Hugot, Isoré, Jouravlova, 
Lachartroulle. Lagache, Laiteux, Lambert, 
Lantolne Hélène Lavallé», Lebecq, Lecbaruer, 
Léchevin, Leducq. Lefebvre, Legrand, bana-
hieu Germaine Leznalre, Lemal, Lepenne, 
Fernande Leroy, Marthe Leroy, Lesur, Leu-
pen, Leurette, Longcourty. Lucas, 

Macarez. Maillard» Maincourt, Margaron, 
Marquant, Marquette, Marteau, Martin, 
Meaux. Merck, Madeleine Michel, Mocq, 
Moisson. Monsinjon, Mouton, Mute, Nutte, 
Obez, Penin. PenneL Picquete, Plouvier, 
PonoaUn de Raucourt, PoUer. Poulain, Pru-
vot Queynat, néant, Rémy, Renard, Made, 
leine Richard. Marguerite Richard Rivé, 

saluf • I S s n V 1 * 0 - ^ ^SS5: iffS& 
Snouien, Taconet Théry Thuveux, Tlry. 
Tristan, Vanhaunghem, Van Gysel, Vansi-
mouys. Variscotte, Vesin, Vigter, Vromant, 
Wscquex, Wattez, Wlart. Wiuecomme, 
Wissocq, Wyon. 

256 Inscrites, 251 présentes, 165 artmissihteft 
A la 2* série. 141 ^ t n ' » ^ " » a te 9» série. 1S! 
admises dénnitivement. 

Mlles Bacquet, Bauteux, BaJsieux, Baxry, 
Batnlllft. Basson. Bigot, Bonnemaison, Bou
langer, Bouly de Lesdain, Bourgeois Ga-
briehe, Bourgeois Madeleine, Brizec Jeanne, 
Brizec Marcelle. Buseine, Gacheux, Cardyn, 
Cariou Castel, Cathiaux, CatlMon. Cattiaux, 
Caovez, Caverne, Cayasse, Châtelain, Ctesse, 
Colos, Couchey, Gourmvnt, Cuisset, Dar4uez, 
Deghaye, Delannoy, Deicourt, Delgrange, 
DetoU. Dek>«re. Deschamnheteer Dearous-
jiiiiu Druon, Dubois Amélie, Dubois Blan-
cha, Dutresnes, Dumas, Dumoulin, Duparc. 
Dupont. Dupuis, Farineaux Bertne, Fan-
Deeiux Lucien». FRtière, Ftenyat, nsment 
rUsène-Lucienne, Flsment Hélène-Victorine, 
Fssment Jeanne, Froment, Fromont, Garin, 
George, GàOet. nitlnèsan, Gilquin, Godfrin, 
Gras, Grimart, Guillin, Gusun-

Msles Hanoscart, Haury. Hapiot, Harmi-
gnies, Hénaut Hélène, Hsnant Rosalie. Hen-
neoumrt. Hsrbst, Husot, Jossner, Laloyaux, 
Lambot, Lamelin JuUa, LsmeUn Suzanne, 
Lennoy. Lsragnon, LargUlter, Lavallée, Le
becq Leblanc, Leouir, Lefebvre Anna, Le
febvre Marie. Lemaire Cécile, Lemaire Su
zanne. Le Moal, Lsmolne Sophie, Lemps-
reur, Lempérière. Lené, Lengtet, Lentiez, Le-
asge, LtevTn. Lorianx. 

Mlle» Lottsrte, Lucas, Machin. Mslaqum, 
Mannee. Manon, Martin, Msumert, Menet, 
Mlot, Mousseron, Naees, Notete», Pasqua-
Une, Patoir, Pépin, Ptea. Proneau, Réchs. 
Rémy M.L.. Rémy Marte-Paule, Robert, Rou-
coux. Soulier, Senécaut, Senoy, SonneviUe, 
Soreau, Soyez, TalboUer, Talmant, Vande-
ville, Watenne, Woussen. 

L a s e x p l o i t s d ' u n c h e v a l 
A LAVENTIE 

Jeudi matin, M. J.-B. QuUte,de Laventie, 
se rendait au marché de La Passée. Sur 
sa voiture avaient pris place plusieurs 
fermières de la localité- Près de Violaine», 
te cheval, effrayé par /un troupeau de 
bœufs, culbuta le chariot dans un fessé 
longeant la route. Dans la chute, Mme 
Herreng et Mlle Somon ont été blessées 
sérieusement. 

UNE CRÈVE AUX MIME» DE UCVIN 

Des déléguée désigné» se sont rendus 
près de M. Roy, ingénieur, qui ne put, 
sans en avoir référé à la Directions leur 
donner réponse, c e qui amena les ouvriers 
à décider d s continuer à chômer. 

La nuit d e mercredi à jeudi fut très cal
me, mais, vers quatre heures du matin, 
des rondes circulèrent à travers les cités 
ouvrières pour inviter tes mineurs à ne pas 
se rendre à la mine. 

Mercredi matin, on comptait, au puits 
n* 2, une centaine de manquants sur 460, 
et à celui u* 5, environ 200 sur 650 occupés 
à la coupe du matin. 

Les grévistes tiendront incessamment 
une nouvelle réunion, au cours de laquelle 
ils constitueront une délégation, qui rece
vra mission de se rendre auprès de M. le 
Directeur général. 

Le calme règne dan» tes cités ouvrières. 
Le servie» d'ordre est assuré par la gen
darmerie. 

M o r t du c a p i t a i n e D o m b r e t 
A DOUAI 

Ainsi que nous te faisions prévoir dans 
notre avant-dernier numéro, te capitaine 
Dombret n'a pas survécu longtemps au 
terrible accident de cheval dont il avait 
été victime le mardi 17 de ce mois, à la 
Brayelle. Il est en effet mort à l'Hôtel-Dieu, 
au milieu de sa famille, dans la nuit de 
mercredi à jeudi. 

M. le capitaine Dombret, qui était un 
bon catholique et un brave officier, ne 
laissera parmi ses collègues et se» soldats 
que d'unanime»,regrets. 

Ses funérailles auront lieu samedi, à 
dix heures du matin, en l'église Saint-
Jacques. 

UN ACCIDENT MORTEL. 
A FLER8-EN-ES0REBIEUX 

Un très grave accident survenait lundi 
à la fosse n* 3 des mines de rEsoarpelle, à 
Fters-en-Escrebieux. L'ouvrier Rousseau, 
dit a le bossu », était pris sous un éboule-
ment On te dégagea ; il avait ht colonne 
cervicale fracturée. 

Malgré tes soins prodigués, te malheu
reux succomba, et ses funérailles ont eu 
lieu jeudi. 

Un t>eH>e d e 17 m o i s é c r a s é 
p a r u n e v o i t u r e à b r a e 

A ROUBAIX 

Deux ouvrier» de la maison Leveugle, 
chaudronnier, 112, rue de l'Onimelet, 
François Raymacfcers, rue Desart, e t 
Emile Staivens. 16, rue de l'Ommelet, pas
saient mercredi soir, rue de l'Aima, avec 
une voiture à bras. Ils rencontrèrent eur 
leur route un bébé de 17 mois, Hubert 
Bracaval.rue de l'Aima, cour Lefebvre, 9. 
L'enfant fut renversé on ne sait encore 
dans quelle» circonstances, «t la roue 
droite de la voiture à bras lui passa sur 
te corps et le blessa grièvement au bas-
ventre. 

Le bébé fut relevé par l'agent Agache 
qui passait et transporté chez ses parente 
où un docteur vint lui donner des soins 
Son état est fisses grave. 

On b é b é q u i 1 é c h a p p e b e l l e 
A DUNKERQUE 

Jeudi soir, vers 5 usures 1/2. une mari
nière, Mme Lecomte, passait sur le pont 
du chemin de far A proximité de la Bourse 
du Travail, tenant en ses bras un bébé 
de deux ans quand par suite d'un heurt 
de son pied contre un contrefort de fer 
do pont, eue subit une violente secousse 

et l'enfant lui échappant, tomba par des* 
sus te parapet dans l 'eau - -

Aux cri» de te mère, plusieurs mari* 
niers accoururent et l'un d'eux fut «ssaf 
heureux pour ramener le bébé qui était 
évanouL 

On te transporta à la Bourse du Tra*< 
vail où il reçut quelques soins et fut bien
tôt hors de danger. 

%voo iv*% * 

Un pécheur noyé à Arteux 
Nous avons signalé la disparition d a 

neur Henri Lobel, de Dorigmtes. On avait 
retrouvé son chapeau et sa ligne 
bord de l'eau, à Arteux. Après des 
ches on vient de te retirer du canal, 
est accideoseUement tombé. Le malh 
était marié et père de huit enfante. 

L'ASSASSINAT DE SlM-LE-N 
Nous avons dit que la confrontation» 

entre Marcel Petit et Adolphe Vandrotb, 
tes inculpés de l'assassinat d e Mile Allas» 
devait avoir lieu jeudi. Cette opération n'ai 
pas e u lieu, et comme sans doute elle e n 
traînera une descente sur le lieu d u crime, 
il n'aurait pas été prudent d'y procéder 
cette semaine, en raison de la duoasse r~ 
Sin-le-Nobte. qui n'a pas encore pris fin. 

LA RIXE SANGLANTE 
DR SAINT-JANS-OAPPEL 

On se souvient qu'il y a environ tretev1 

mois, une rixe éclata entre deux fraudeurs 
du Mont-Noir, et des coups de revolven 
furent tires. L'ouvrier agricole Edouasxi 
Knockaert, -43 ans, de SainWans-CanpeL. 
fut, après enquête, reconnu coupable d'an 
voir tiré eur Caulier, lequel porte e n c o r e è i 
l'heure actuelle, dans l'abdomen, te pro-4 
jectile qui l'atteignit. 

Knockaert a comparu jeudi devant Je 
tribunal correctionnel d'Hazebrouck et 
été condamné à deux ans de prison. 

AUDACIEUX CAMBRIOLAGE 
Rus OlRMRS Urrs lR , à Roubaix 

U n c o f T r e - f o r t é v e n t r é 
Le) cambrioleurs viennent de se algns^ 

1er par un nouvel exploit qui dénote um 
leur part une certaine audace. 

Jeudi matin, M. Jean-Baptiste Bonaetw 
entrepreneur ds menuiserie, ree Claude-i 
Lorrain, 36. constatait que ses bureau» 
situés derrière sa maison avaient été cam
briolés. Un coffre-fort était disparu. Il tel 
retrouva éventré dans son Jardin. Il i n 
forma aussitôt la police, et M. BarthouiL. 
commissaire du quartier, ouvrit aussitoS 
une enquête. 

L'AWOAAC DES CAMBRIOLEURS 
De» investigation» faites par l e xaagJej 

trat, il résulte que tes cambrioleure, pourl 
pénétrer chez M. Bonnet, s'étaient intro
duite dans un jardin donnant ree Ingres, 
séparé du jardin de M. Bonnet par un. 
mur haut de quatre mètre» qu'ils araiena 
escaladé Un second mur haut égalemee» 
de 4 mètres séparant le jardin des ateliers 
avait également été franch} par les malfai
teur». Ceux-ci avaient brtoé te carreau 4e. 
la perte du bureau et pénétré à l'intérieur.* 

ILS ENLEVENT UN OOFFRE-FORT > 
PESANT BS9 KILOOS 

Les malfaiteurs fouillèrent nunuUeufle-
ment te bureau ; tes papiers et livres de-
commerce furent jetés pêle-mêle sur- te. 
plancher. Ne trouvant point d'argent, i l s 
songèrent à s'attaquer au coffre-fort. Péri 
crainte d'être dérangés, i ls durent se r é 
soudre à remporter. Ce ne fin) pas i.hnss 
facile : le coffre-fort haut de 1 mètre «M 
large de 0 m. 70, en bois recouvert d'une»! 
plaque de tôle de 3 millimètres d'épaJs-i 
seur, ne pesait pas moin de 500 kilogmon-l 
mes. Les cambrioleurs qui devaient " 
au moins quatre le transportèrent ; 
précaution dans te propre jardin de 
Bonnet, a quarante mètres du bureau. 
l'aide de grosses pinces qu'ils se procui 
rent dans l'atelier de menuiserie, il» réus-j 
eirent à I'éventrer. Le coffre-fort contenait 
une centaine de francs e n or et en menues 
monnaie. 

M. Bonnet qui n'a rien entendu n'a puJ 
fournir aucune indication permettant des 
découvrir les cambrioleurs. 

Il semble que nous entrons dans u s w 
nouvelle période de cambriolage». Les» 
agents de service la nuit devraient redou-i 
hier d s surveillance. Il est vrai qu'il «ad 
manque actuellement une demi-doucaxaev 
l e s vides n'ayant pas été comblés — sans-
doute par raison d'économie n aeiaâtl 
urgent de remédier aux défectuosités d u 
service. 

— 

LILLE 
LES I N C I D E N T S M I L I T A I R E * 

AU 1» OHASSSURS 
Nous avons signalé les premières me-f 

sures qui avaient été prises contre deuxj 
soldats du 16* chasseur» dans les pa 
tages desquels on avait trouvé des 
chures antimilitaristes. 

Le cas du soldat-instituteur Lema 
de VaJenciermes, était particulièret-^ 
grave. 

Ce soldat, qui fut d'abord mis e n oelluJsJ 
passa devant un conseil de discipline. D ai 
été envoyé en Corse, au 163* d'infanterie, j 

AUTOUR D'UNE MORT 
LC VIEILLARD A-T-IL RTS ASSOMMRI 

A COUPS DE OLRPS T ^ 
Le 14 juin dernier, M. Victor GontierJ 

accompagné de sa femme, née Annal 
Ronce. 36 ans, se présentait chez son pèse, 
âgé de 68 ans, habitant rue de la Halte-, 
terte. 

Cet homme avait, paraît-il, coutume dey 
venir Importuner de demandes de secours, 
son père qui habite avec sa nile, Mite Ma
rie, âgée de M ans. 

Cette fois une violente querelte éclatât 
entre le père et te Bis. La porte s'ouvrit 
soudain et les deux hommes se trouvèrent; 
dans la rue, l'un poussant l'autre 

Anna Gontier crut son mari en danger J 
Armée de clefs elle s'élança sur son ht1OT>"| 
père et le frappa. 

Le vieillard rentra aussitôt chez mi est 
se plaignit de ressentir de vive» douleurs, 
à la tête. Il dut bientôt s'aliter. Onss i 

spwfflSipspe***1 i*r. 


